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La crise contemporaine de l’anthropocentrisme aboutit  
à l’idée que la condition humaine moderne et son modèle  
dominant de développement n’est plus soutenable.  
Le « posthumanisme » en tire la conclusion que l’humain  
aurait atteint un stade avancé d’obsolescence auquel seuls 
pourraient répondre les outils technologiques qu’il a créés 
justement pour se dépasser. A tout le moins, on constate  
que l’humanisme qui avait placé la raison de l’homme au 
centre du monde aurait opéré de fait comme un puissant 
destructeur de ce dernier. Or, la lecture d’Helmuth Plessner 
(1892-1985) nous invite à envisager différemment le problème. 
Son anthropologie philosophique, relativement  méconnue,  
situe en effet le propre de l’humain dans certaines modalités 
de la vie organique, au même titre que la plante ou l’animal. 
Elles façonnent ainsi un « centre » à partir duquel l’humain 
ne cesse de s’excentrer mais qui en même temps le définit. 
À travers cette théorie de la « positionnalité excentrique », 
Plessner ne nous offre-t-il pas un point d’appui pour penser 
un « alter-humanisme » qui se fonderait avant tout sur les  
modalités situées de la vie plutôt que sur la transcendance  
de la raison ?
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